Un vote contre le sexisme	








	Pendant cette édition du Prix Bayeux du reportage de guerre, j'ai voté pour le reportage numéro 8 : « Viol, arme de guerre silencieuse en Syrie ». Ce choix a bien sûr été très difficile, ces différents films étaient tout aussi émouvants les uns que les autres. 


Mais voilà, j'ai choisi. 


Même si je trouve cela assez paradoxal de devoir élire le « meilleur » parmi des reportages ne faisant qu'étalage de souffrance et de crimes , élire le meilleur du pire en quelque sorte. 


Je pense que mon choix s'est porté sur le reportage traitant du viol et plus largement de la condition des femmes car j'ai vraiment été touchée par les témoignages des différentes victimes. 


Cette femme, en larmes, racontant à la caméra qu'elle avait assisté au viol d'une enfant de 13 ans, sous les yeux de sa mère alors qu'elles étaient emprisonnées m'a énormément émue, révoltée même. Les souffrances endurées par toutes ces femmes m'ont vraiment choquée, l'état de dénutrition dans lequel elles se trouvaient, les brûlures de cigarettes toutes ces choses horribles méritent d'êtres montrées au monde entier, elles ne doivent pas rester inconnues. 


Puis, le témoignage d'une autre femme répudiée par sa famille pour « la faute qu'elle avait commise », alors qu'elle était victime de viol, m'a littéralement fait exploser de colère. 


Si le sexisme est poussé à une telle extrémité, nous nous devons de réagir, c'est donc cela qui m'a incitée à donner ma voix pour ce sujet, pour la reconnaissance, aussi infime soit-elle, du droit des femmes.    
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